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compris, au mns '25 010 de réduction, avec des objets, en
général, dl, meilleure qualité. M.is coizissez biens votre
aclicteur. car tout dépendra de ,uns Iionn6tcîté et do ton habi.
litd cn affaires. Croyez moi bien, votre dévoué serviteur,

E'D. A. B3ARNARtD,
Direuteur do l'agriculture.

PATURAGES ET PRAIRIES.
On nîous écrit de Descbamlault
J'ni un clos qui est paccogé, depiuis -]eux ans, et qui est très bien

pris cen mil et trèfle. Je voudrais, l'an prochain, laisser ce -même clos
en prairie. Pensez-vous que je ponurrais lu faire avec assez d'.-tvitntngeï

RÉI'ONsE.-Oui, sans aucun doute, si la terre est bonne.
Ne pâiturez pas trop tard cet automne, afin de ne pas affaiblir
le plan.

Enrore, s'il vous pîlait, j'ai négligé ce pîrintemps de semer en rail
une pi«ce de tërre qui, je atsirais 14iz3er en fura pour lu ir.ittumîna
î'reriains Est il e',core temps de *Cres:r ;. oil? Si oui, quand et cure-
ment doi&-je m'y prendre?

RIt'oNSE.-Semnez le ml au plus tôt, puis hersez le C'baume
sur le long et sur le travers, du mieux possible. Ne laissez
pas pâturer, ni cet automne ni au printemps prochiain. Il
faut que la pièce soit bien égrnttée. Si vous aviez un peu
de fumier, ou même de pailleries, à étendre en couverture, le
succès serait plus assuré.

Ne mettez pas de trèfle -à l'automne. iS-emez le trèfle au
printemps seulement, aussitôt après les dernières gelées du
printemps. E. A. B.

VOLAILLE S ESPAGNOLES NOIRES.
Q.-Auriez-vous l'obligeance de iiidiquer, par 1 intermédiaire de

votre Jora l'agriculture* ut. jm. pojurrai mue procurer des poules et
coqs de race pure espagnoles noires? Sv. CONSTANT.

IL-Nous l'ignorons. Qui peut répondre? E. A. B.

ECHO DES CERCLES.

Cercle agricole de Saitzl-Césaire.-Dimanche. le quatorze de juin.
le cerclu aigricole de Saint-Césaire avait le plaisir di entendre 31. Bar-
nard lui faire une conférence sur l'agriculture.

Dans la séance du mois de mai, une résolution avait été passée à
l'effet &inviter M. Barnard à venir à Saint-Césaire nous parler d'lagri-
culture, et de suite notre bienveillant secrétaire, messire Provençal,
curé de Saint-Cés-aira, se mit en relations avec le directeur de lFagri-
culture, et sur la répomnse qu'il fit qu il acceptait notre invitation, il
nous dit qu'il serait à Saint-Césaire le premier ou le second dimanche
de juin. selon que les circonstances le lui permettraient, mais comme
je l'ai dit plus haut ce n'est que le quatorze de juin qu'e la paroisse de
Saint-Césaire a pu l'entendre et l'apprécier. Je dis la paroisse, car
notre salle !Uit ltutû icnqlim. , ceUc -itea, au mnuans, quatre ou cinq
crnt. persnres AIrýs ctvir 'lit ql Aqats muta sui le malheureux
incendie du village qui a causé une perte d'à peu prés mille piastres,
il a commencé à traiter e sujet.

Comment on doit av'oir soin des fuut,.rs comme engrais: lies
fumiers, a-t-il dit, L.c doive7nt, jamais être exposes a lair encore moins
à la pluie 011 à la neige car alors ils se liscivent.

Il nons a fait cette comparaison:
Vous prenez de la cendre que vous mettez dans une cuve et chaque

fois que vouts y jetez de leat c'est atutant de Ea force qui s'en va;
enfin cette cendre vient à perdre toutes ses qualités -t inuel du fumier.
Chaque cultivateur devrait avoir une fosse ài fumier. Il nous a en-
seigné un moyen qu'il pratique lui-même: c'est ilix mettre l'étable
assez haute p~our pouvoir conserver les tmines qui s'écoulent, à travers
le plnncli.r La terre qtii reçoit ces turine-s a dit vire durcie aila qu'elle
n'en iiiibibe pas; ois bien on mélange de la terre noire ou drs pailles ou
encore do la balle, rnflu tout ce qrîi est de nature àu absorber lu liquide.
Le fumier ne doit pias être charroyé et étendu un an, ainsi exposé au
soleil avant d'être enterè Il nous a dit encore bien des choses; mais
je mn'arrète làs pour verns donner les réponses qu'il nous fit à certaines
queetions qui lui furent posées.

Voici ce que notre p'résident, hl. Napoléon Arès, lui demanîda.
Q Est il avanttgeux de laisser 1*u5 le:rus uni foin et du l'envuler

aux Plats Unis, ou bien doit-ori garder un bCiaiI assez nombreux pout
dépeuser tout ce que notre terre produit ?

R.-Il faut bien exainer les circonstances ois on eu trouve et la
terre qu'un occupe. Ici, à Saint-Césaire, il se fait un grand commerce
de foin et d'après ce quo jo vois et ce que j'ai constaté lorn de mon
séjouir au mnilieu de vous tcar hl. Blarnard a demeuré quelque temps
parmi nous) on peut vendre du foin et avoir du bétail pîour faire de
l'engrais, mais dans toutes choses je ne conseille pas les extrcnmes.

Un autre membre du cercle, bi. Camille Cùô, lui fit cette autre
question:

Dloit-on garder des chevaux ain d'en faire un commerceY
Sur ceci la réponse de 31 Barnard a été bien précise.
Un cultivateur qui a plusieurs chevaux doit avoir une jument pou-

linière, et vous devez élever des chevaux, mais j'entends dire une
bonne jument et ài mon point de mut cri qui est bon est lonjours beau.
Nos anciens chevaux canadiens ont passé pour les meilleurs chevaux
du monde.

Après avoir remercié notre conférencier, l'assemblée se dispersa
très satisfaite des remarques du savant directeur.

A ce propos je dois dire que lors de la discussion pour demander
M Barnard, quelqu'un pensait qa il iinat ýapable qu'un théorie mais
après l'avoir entendu parler on a dû se dire: celui qui connaît si bien
la théorie doit connaître aussi la pratique.

P. R. PY.A.LITISn, V. P. C. fA. st. 0.

PARI"'NON OrFFICI.ULLrE.

GRANDE VENTE PAR ENCAN
d'animaux Ayrshires (pure race), 35 têtes. mâles et femeclles.

Aussi, 26 Ixtoutons Cotswolds, do ter choix.
Le- tout sera vendu sans réserve le 20 octobre, à 10 heures de

l'avantxnidi, àa la demeure du soussignb.
Conditions libérales.
Si le temps est mauvais, la vente sera remise au lendemain.

VENTE A 10 HRS. PRgOISES.
A. M.OUSSEAU, Berthier, en haut.

Aux hommes afiectes de debilité nerveuse.
On permet dc faire cmi Caus de trente juis de la célCble Ceiiiture voitle du

Mr. Dye avec tous ces accessoires, pour le soulagemenit rapide et permanent de
ia ddblliiô nerv-euse, pertes do forced virles et autres troubles. Restorution com-
plèeo de la ssanid es de la vigueur garantie. Pas de risques encourus, Uno pain,-
pier illustré. avec isirormatuon complète, condition. etc., envoïl! par la imatie cri
s'adressant à la VOLTAIC 13ELT Co., blorsbsîl, Mich., U). 8.

A VENDRE
Un Taureau de la fameuse race Il SHORTHORN " pur

sang, âgé de neuf mois.
P. N. RITOHIE1

Sainte-An ne la Pérade,
_______ ______Québec.

AUX ÉLEVEURS ET AUX SOCLÊTÉS
D'AGRtICULTURE.

A VENDRE
Quelques têtcs de Ayrshires dc race pure, mnâles et femelles,

provenant du troupeau dux soubsigné, si apprécié pour ses
qualités laitières, et qui comme tel a obtenu deux fois le 1er
prix aux Expositions de la PuLssanee, à Ottawa.

Pour plus amples informations, s'adreser à
JAMES DRUMMOND,

Petite Côte, Montréal.

A VENDRE
BÉTAIL AYRIIsnxnz,

COCHONS BERKSHIRE,
VOLAILLES PLVMIOUTIT ROCK.

S'adresser àt
M. LOUIS BEAUBIEN,

16. rue Saint-Jacquea, Montréal.
ABEILLES A VEN~DRE.

S'adresser à Il. IBMERY, Saint-Roda, eomtô Richelieu.
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